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PIt( >POSITII(N HO<NNÊEl

Lt jî,e.-Acc avxz-votoi q1uelquechdose t leaant (llite votre sentence soit
pronmncée 1!

l,îoas'.- .,,.Vcùre Il'nmuje nl'ai rien à ailte, tmais si vous voulez bien
faire i>tei, les t ables et les eltaiscs peletîant cinq iitul es seulement et me clonier

dux ans de plus.vu le otcmînu je vais tannter lat peau daý illoi, ibécile
41'i voet'.

Chronique Théâtrale

Le iscdie ,l Z'da.l In'arrive pas toujours aux amateurs (le
tleéâtti7e d'avoir 'tne pièco pareille a celle mannoncée cette semaine et qui
a été un des grands succès do e-ok

Fxtraite do la populairr notuvelle Il Anthony I lope," tous l'admireront,
tar il est prou vé, que c'est une attraction supérieure à Il Little Lord
Iiauntleroy," pourtant si populatire sur le continent américain. Le prison.
ni«r A> Z-cittl est surtout une pièce hien charpentée, ne tirant pas son
succ.i (lu jeu d'un enfant prodige, tel qjue celle précédemment nommée.

C'est une pièce romantique ; le triomphle de l'aumour et du sentiment,
tel lue tout le inondle en réclame au théâtre.

('eux qui ne l'ont pas vu sont bien en dehors du mtouvement théâtral
dont elle est, lat plus étonnante expri salon.

lUt gérantce lui nous lat 1 rébente cst certaine <'être récompensée par un
ailtîluenco do publie excepi metello car, dans chaque ville où on l'a repré.
sentée, les sièges faisient prime aussitôt.

La compagnie (lui jouc e IPisonniier de, 7eiul« est cowposée de -22
artistes, toits 'Je premier ordre.

Lc3 tl"çorsý et lis ce ,twtttes sont Lin rglpour les yeutx.

I IL settîuîîo de (k ,ièe NI r \V. Il. Lytel I et C ie intéressaient au plus
point les ltaltitué& tde lit clitrniitatte salle dle lat ruet Ste.t 'atlierinp, avec JM-J
/rienl 1/t cm !nîlia.

C, tte settaille, ils nouts prM Ttt''he Guvtola plus amuaante pièce
(lui se soit. dlonnée sur une) scène. C-tc ccmtedie a été rendue fameuse, à

I p)de< ar Ile célèbre citditiCia Wy ndlhau, (lui l'a dton né au public
:'O0) soirées cosct savant det lat présenter eut tournées clans le inonde
entieýr Il y a eu 1 101 soiréest le représentations au Wallack's théâtre de
Ne*w Vorc, et elle tt'a plIs été vue à Montréal depuis qu'elle at été jouée
par lat fa tteise cotmtpatgni t e h-1cDLow tII, à I Acadétttie de M\Iusique.

MNIîle I .1;limtlitt oN10-tiitîer tait hoit déttut itvcc cette pièce.
Im, citîéitttjscop % (lui t, tant attusiié le public la setmaine dernière, est

retetnu etncore pour cetteý scttatne et chmactut voudra voir es st curieux
tableaux, touts renouv'elés cotmpjlètetment.

U géëranice lu théâtrt, d;uiï le 1tet de plaire aux damnes et aux enfants,
a trouvé ce tmoyen tIgyrl'attente pe'ndant Ics entr'act(5, et il est vive-
tment atccédu~ pulic.

Lo prinel îles rég-isseurs, MIr Lyteli, ania chtarge de la scène pendant
cette semtaine et cida tnous - traittit une attention toute spéciale apportée
aux ntoindr2--s details.

Costutmes et décors stott superbes, et tlbs mtatinées auront lieu mardi,
.jeudi et santedi aux pirix de 5, 25 et :;'7 cetîtins. Prix du soir 15, 25,
:"r et ,-o cttît.

Tl.l EA'l'lK. Rt Y*AI,

li'iep) Lon'lou S",es -Cette attraction, qui est celle de cette semaine
au Royal, est aittettée ici par *lainis Il. Witllicc qui s'est rendu acquéreur
du livret (le cette pièce, un (les grands succès dc l'époque.

C'est l'oeuvre de l'auteur anglais bienI connu, (jharle3 I>rrell.
C'est une peinture frappante par le choix et la vérité des personnages

tous étudiés.
Queenie Carrutisers, l'héroïne du fil tendu dans un cirque, est aussi

celle de la pièce, et les regards attirés de l'autre côté du rideau qui nous
caclp, au théâtre, tant de mélodramatiques péripétie,-, sont hypnotisés
par l'intérêt qui se dégage d'une situat ion extraordinaire. Qucenie Car-
rutlbers est, par hasard, l'héritière d'une grande fortune q-ie convoite son
cousin, le capitaine Rodne> I1 aynes. Elle devient fiancée à 1lYavid Engle.
heart, un acrobate de sa compagnie qui, à son tour, est l'obJet de l'amour
de 1i jIda Corrode dont il a rejeté lesa ouvertures. Quand l'héroïne a été
avertie de la succession <lui lui incombait, le capitaines I-Iaynes et -f ilda,
qui sont de vieilles connaissances, conspirent ensemble afin de séparer les
deux amoureux. Le capitaine courtise Queenie et I [ilda circonvient
David. Ceci nous entraîne dans une série de circonstances dramatiques>
oit l'amour et la haine se livrent un combat acharné. Naturellement la
vertu est triomphante à la fin de la pièce dont le titre est personnifié
dans une scène des plus attrayantes, qui amène plutôt à la conclusion
contraire :que jamais Londres ne dort. La mi.isoa où habite Queenie est
brûlée par H-aynes; elle s'échappe en sautant sur les fils télégraphiques où
elle évolue aussi aisément que sur ceux, à elle fhmiliers, du cirque où elle
était l'idole du public. Un enchaînement d'intrig-ues habilement menées
par le traître compromet encore la vie de l'héroïne, entraînée dans un
temple Iiudou et substituée à une daces infortunées veuves qu'attend le
b ûchter.

C'est la plus gtande intensité d'émotion qui se puisse trouver et le
public appréciera vivement ce spectacle vraiment extraordinaire.

PAL LADIO.

Tôt ou tard on ne jouit que des âemes. -VAU% ENA%[itUUES

On n'hérite pas deF l'esprit d'un ennemi vaincu.-'î3i Dlî MAI)iUNEý.

'Tel a fait le tour du monde qui ne fera jamais le tour de lui-même.
MAIIIO UCîlAlînl.

La nature est une coquette, elle donne à chacun l'avis qu'il désire.
Il. Roit.oNx.

L'antiquité est l'enfance et la jeunesse. du genre humain; à nous plutôt
convient le titre d'anciens, cî1r le monde est plus vieux qu'alors et nous
avons une plus4 grande expérience.- I)>Es X (,,ilEs.

PAR PROCURATION

Le traip I"iIleoie (achetant d., ma,,gier i? mîorceaut dle et).-Mil bonne damte,
aurtez.vous de l'ouvrage il ïlomner àt nit pauvre homme? _j

La (lame de la maiýon. - Certaittement et beaucoup. '

Le tr<amp I"ildeoie. -Eh b ë r, miadame, soyez stûr que le prentier piauvre que je
rentontirîtai et qui etn aura besoin, je vous l'enverrai.

15" il mtlojjîu dèinement.


